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Préambule 
9ƴ нлмрΣ ƭΩ9ǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ tǳōƭƛŎ ŘΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ DǳȅŀƴŜ ό9t!DύΣ la commune de Saint-Laurent du Maroni, 

en Guyane, ƭΩ!ƎŜƴŎŜ CǊŀƴœŀƛǎŜ ŘŜ 5ŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭΩŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ζ les Ateliers internationaux de maîtrise 

ŘΩǆǳǾǊŜ ǳǊōŀƛƴŜ » s'associent pour organiser un atelier international sur le thème des solidarités territoriales 

et du développement urbain de la ville de Saint-Laurent du Maroni, au regard de la très forte croissance 

démographique dont elle est le théâtre. /Ŝ ǎǳƧŜǘ ǎΩƛƴǎŎǊƛǘ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƴǘƛƴǳƛǘŞ ŘŜǎ ǊŞŦƭŜȄƛƻƴǎ à propos du 

ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƛƴ ƛƴǘŜƴǎƛŦ ǉǳŜ ƭΩƻƴ ǊŜƴŎƻƴǘǊŜ entre autres dans les BRICS (Brésil, Russie, Inde, Chine, 

Afrique du Sud), ŀǾŜŎ ŎŜǘǘŜ ǇŀǊǘƛŎǳƭŀǊƛǘŞ ŘΩşǘǊŜ Ŝƴ ǘŜǊǊƛǘƻire français, géré par les règlements européens, situé 

en Amérique du Sud. 

Historiquement, la Guyane représente dans lΩƛƴŎƻƴǎŎƛŜƴǘ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦ ŜǳǊƻǇŞŜƴ le pays du bagne et de la 

Ŏƻƭƻƴƛǎŀǘƛƻƴ ǇŞƴŀƭŜ ƛƴƛǘƛŞŜ Ŝƴ мурн ǇƻǳǊ ǇŀƭƭƛŜǊ ŀǳ ƳŀƴǉǳŜ ŘŜ Ƴŀƛƴ ŘΩǆǳǾǊŜ du à la récente abolition de 

ƭΩŜǎŎƭŀǾŀƎŜΦ Par sa position sur le fleuve, Saint-Laurent du Maroni exercera ǳƴ ǊƾƭŜ ŎƭŜŦ ƧǳǎǉǳΩŁ ŘŜǾŜƴƛǊ Ŝƴ муул 

une Commune Pénitentiaire SǇŞŎƛŀƭŜΣ Řƻƴǘ ƭŜ 5ƛǊŜŎǘŜǳǊ ŘŜ ƭΩ!ŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴ tŞƴƛǘŜƴǘƛŀƛǊŜ Şǘŀƛǘ ƭŜ ƳŀƛǊŜΦ Avant 

cela, cet emplacement avait accueilli des groupes de populations amérindienneǎ ŘŜǇǳƛǎ ƭΩŞǇƻǉǳŜ 

précolombienne, des colons et leurs esclaves au XVIIème et XVIIIème siècle, et plus tard, les Bushi Nenge, 

ŘŜǎŎŜƴŘŀƴǘǎ ŘΩesclaves fuyant le Suriname. 

Ville-Fleuve, mosaïque, transfrontalière, Saint-Laurent du 

Maroni ǎŜ ǎƛǘǳŜ Ł ƭΩŜȄǘǊşƳŜ hǳŜǎǘ DǳȅŀƴŀƛǎΣ à la frontière avec 

le Suriname ; frontière matérialisée ou dématérialisée pourrait-

on dire par le fleuve Maroni, car ce dernier Ŝǎǘ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜǎ 

fleuves amazoniens : cΩŜǎǘ ǳƴ ƭƛŜǳ ŘŜ ǾƛŜΣ ŘŜ ǇŀǊǘŀƎŜΣ 

ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ  ǎƛƭƭƻƴƴŞΣ ǘǊŀǾŜrsé, remonté  par les pirogues. CΩŜǎǘ 

aussi un lieu en soi, un paysage, unŜ ōǊŝŎƘŜ ŀǳ ŎǆǳǊ ŘŜ 

ƭΩ!ƳŀȊƻƴƛŜΦ  
 

La position géopolitique de Saint-Laurent est à explorer au regard de sa très forte croissance démographique, 

au niveau de 3,5% par an, supérieure à la moyenne guyanaise se situant à 2,4% par an (chiffres INSEE sur la 

période 2007-2012), sa position géographique, en interface active avec le Suriname, et son devenir 

économique est à consolider au regard de moteurs économiques à préciser, conforter ou inventer. 

Quelles relations établir avec Cayenne et Le Suriname, dans ce contexte de très fort développement ? 

Comment utiliser la croissance démographique comme opportunité pour développer une filière de 

construction novatrice? Quelles formes urbaines peuvent être produites à partir de cette ville, communauté de 

ǾƛƭƭŀƎŜǎ Řƻƴǘ ƭŜǎ Ƙŀōƛǘǳǎ ǊŜǎǘŜƴǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǘǊŝǎ ǊǳǊŀǳȄΚ /ƻƳƳŜƴǘ  ǳǘƛƭƛǎŜǊ ƭŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ Ŝǘ ƭΩƛŘŜƴǘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ 

comme « ǾƛƭƭŜ ŘΩŀǊǘ Ŝǘ ŘΩƘƛǎǘƻƛǊŜ » pour développer le tourisme ? 

Pour répoƴŘǊŜ Ł ŎŜǎ ǉǳŜǎǘƛƻƴǎ Ŝǘ ōƛŜƴ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŜƴŎƻǊŜΣ ƭa prospective sur le très long terme (horizon 2060)  a 
été retenue. Elle permet ŘΩşǘǊŜ Ŝƴ ŀƴǘƛŎƛǇŀǘƛƻƴ de ces phénomènes de croissanceΣ ŀƭƻǊǎ ǉǳΩŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ les 
réponses à des questions comme celles du logement ou des équipements ne se font que dans une situation de 
rattrapage, tant les besoins sont exponentiels.  
 
  [Ŝǎ !ǘŜƭƛŜǊǎ LƴǘŜǊƴŀǘƛƻƴŀǳȄ ŘŜ ƳŀƞǘǊƛǎŜ ŘΩǆǳǾǊŜ ǳǊōŀƛƴŜ 

!ǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ Ł ōǳǘ ƴƻƴ ƭǳŎǊŀǘƛŦ ŎǊŞŞŜ Ŝƴ мфун Ł ƭΩƛƴƛǘƛŀǘƛǾŜ ŘŜǎ ǳǊōŀƴƛǎǘŜǎ ŘŜ ƭŀ ±ƛƭƭŜ bƻǳǾŜƭƭŜ ŘŜ /ŜǊƎȅ-

Pontoise, les Ateliers sont un réseau international de professionnels, d'universitaires et de décideurs en 

ƳŀǘƛŝǊŜ ŘϥŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƛƴΦ /ŜƴǘǊŞŜ ǎǳǊ ƭŀ ǇǊŀǘƛǉǳŜ ŘŜ ƭŀ ƳŀƞǘǊƛǎŜ ŘϥǆǳǾǊŜ ǳǊōŀƛƴŜΣ ƭϥŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ 

organise des ateliers envisagés comme un lieu de conception et de créativité collective. En France ou dans 

d'autres pays, ces ateliers apportent aux maîtres d'ouvrage un regard international et des propositions 

illustrées et novatrices ǎǳǊ ƭŀ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜ Ŝǘ ƭŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƛƴΦ Lƭǎ ǎƻƴǘ ŀǳǎǎƛΣ ǇŀǊ 

la confrontation des métiers et des cultures, un lieu de remise en question des apprentissages et 

d'échange de haut niveau. 

Coucher de soleil sur le Maroni ς  

Crédits Ateliers de Cergy 
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I- La Guyane, un territoire de richesses et de paradoxes 
 

1/ Une partie de France en Amazonie 
 

La Guyane est un territoire frappant de contrastes et de paradoxes. Située entre « pays du nord » et « pays du 
Sud »Σ ǎǳǊ ƭŀ ƭƛƎƴŜ ŘΩŀƴŦǊŀŎǘǳƻǎƛǘŞ ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜ ŜƴǘǊŜ ŎƻƴǘƛƴŜƴǘ Africain et Sud-Américain, région ultra périphérique 
européenne en Amérique du Sud, la Guyane révèle  Ł ƭŀ Ŧƻƛǎ ƭΩƻǊƛƎƛƴŜ ŘŜ ƭŀ ǇƭŀƴŝǘŜ Terre, sa complexité et sa complétude, 
que son devenir. Située Ł ƭΩƛƴǘŜǊŦŀŎŜ ŜƴǘǊŜ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜǎ ǘŜǊǊƛŜƴƴŜǎ Ŝǘ ǇŜǊǎǇŜŎǘƛǾŜǎ ŘΩŀǾŜƴƛǊ ǎǇŀǘƛŀƭŜǎ (base de 
Kourou), elle abrite Ŝƴ ǎƻƴ ǎŜƛƴ ǳƴŜ ǇŀǊŎŜƭƭŜ Řǳ ǊŞǎŜǊǾƻƛǊ ŘŜ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ŜȄŎŜǇǘƛƻƴƴŜƭ ǉǳΩŜǎǘ ƭΩ!ƳŀȊƻƴƛŜΣ ǊƛŎƘŜsse 
naturelle mais également multiculturelle et multi-ethnique.  

Avec ses 83 846 km², équivalant à la superficie 
du Portugal, la Guyane est le département 
français le plus vaste, représentant à lui seul 
16% du territoire métropolitain. Avec une 
densité de 3 habitants au km² et 255 000 
habitants estimés en 2014, elle figure parmi les 
10 « pays » les moins peuplés du monde 
(0,38% de la population française). La majorité 
des habitants se trouve le long du littoral et de 
la Route Nationale 1, sur un axe est-ouest. Plus 
de la moitié dΩŜƴǘǊŜ ŜǳȄ est concentrée à 
Cayenne, la capitale, et dans ses environs. Le 
second pôle de peuplement, en voie de 
ŘŞǇŀǎǎŜǊ /ŀȅŜƴƴŜ ŘΩƛŎƛ ǳƴŜ ŘƛȊŀƛƴŜ ŘΩŀƴƴŞŜǎ, 
Ŝǎǘ ƭΩƻǳŜǎǘ Ǝǳȅŀƴŀƛǎ Ŝǘ ƭŀ ŎƻƳƳune de Saint-
Laurent du Maroni. 

Département ŘΩƻǳǘǊŜ-mer faisant partie de la 
France, la Guyane est devenue depuis les 
élections de  décembre 2015 une collectivité 
territoriale, le territoire ayant approuvé la 
fusion des deux structures départementales et 

ǊŞƎƛƻƴŀƭŜǎΦ [ΩŀǎǎŜƳblée de Guyane est désormais composée de conseillers élus en même temps que les 
conseillers des régions reconfigurées de France métropolitaine.   
 
Unique territoire européen ayant une frontière 
terrestre sur le continent américain, la Guyane se 
démarque fortement du fonctionnement de la 
métropole mais également des pays voisins qui 
ƭΩŜƴǘƻǳǊŜƴǘ, ƭŜ .ǊŞǎƛƭ Ł ƭΩŜǎǘ Ŝǘ au sud et le Suriname à 
ƭΩƻǳŜǎǘΦ  
 
La Guyane souffre de son statut de vitrine des lois 
ŦǊŀƴœŀƛǎŜǎ Ŝǘ ŜǳǊƻǇŞŜƴƴŜǎ Ŝƴ ƳşƳŜ ǘŜƳǇǎ ǉǳΩŜƭƭŜ Řƻƛǘ 
penser à son avenir aux côtés de voisins favorisés par sa 
ǎǇƘŝǊŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘΩŀǇǇŀǊǘŜƴŀƴŎŜΦ La porosité de ses 
frontières avec ses voisins amène sur le sol guyanais un 
ŦƭǳȄ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘ ŘΩƛƳƳƛƎǊŞǎ ŘŜ ǉǳŀǎƛƳŜƴǘ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ 
ƴŀǘƛƻƴŀƭƛǘŞǎ ŘΩ!ƳŞǊƛǉǳŜ Řǳ {ǳŘΣ ǇŀǊǘƛŎƛǇŀƴǘ ŀǳ 
déséquilibre de son corpus social mais accentuant 
également les différentes inégalités constatées. 
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Depuis plusieurs décennies, la Guyane connaît une croissance démographique spectaculaire. Au cours des 50 
dernières années, la population du territoire guyanais a été multipliée par 5 et cette tendance devrait se 
poursuivre au cours des prochaines décennies, avec un taux de croissance démographique estimé aux 
alentours de 2,4% par an. Cette croissance démographique impressionnante due à une forte natalité et à une 
ƛƳƳƛƎǊŀǘƛƻƴ ǉǳƛ ƭΩest tout autant sera le point de départ de la réflexion que cet atelier se propose de mener : 
elle est à la fois porteuse dΩopportunités de développement pour le territoire guyanais et représente 
également des défis majeurs pour organisŜǊ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǉǳƛ Ŝƴ ŘŞŎƻǳƭŜ Ŝǘ ƻŦŦǊƛǊ ŘŜǎ ǇŜǊǎǇŜŎǘƛǾŜǎ Ł des 
jeunes toujours plus nombreux. 
 
!ǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ƎǳȅŀƴŀƛǎŜ ǎŜ ŎƻƳǇƻǎŜ ŘŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ƎǊƻǳǇŜǎ ŜǘƘƴƛǉǳŜǎ ǎǳƛǾŀƴǘǎ

1
 : 

 
- Les amérindiens, peuples autochtones appartenant à plusieurs ethnies et représentant une faible 

partie de la population 
 

- Les créoles guyanais, population majoritaire 
 

- Les « Noirs marrons » également appelés « Bushi Nenges ηΣ ŘŜǎŎŜƴŘŀƴǘǎ ŘΩŀƴŎƛŜƴǎ ŜǎŎƭŀǾŜǎ ŜƴŦǳƛǎ 
des plantations hollandaises au Suriname voisin dès le XVIIe siècle et qui se sont installés de part 
Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜ Řǳ ŦƭŜǳǾŜ aŀǊƻƴƛΦ [Ŝǎ Bushi Nenges sont présents ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ Ł ƭΩƻǳŜǎǘ ŘŜ ƭŀ 
Guyane et dans la commune de Saint-Laurent du Maroni 
 

- [Ŝǎ IΩƳƻƴƎǎΣ ƻǊƛƎƛƴŀƛǊŜǎ ŘŜ ƭΩŀƴŎƛŜƴƴŜ LƴŘƻŎƘƛƴŜ ŀǇǊŝǎ мфтр Ŝǘ ǇǊŞǎents principalement dans 
quatre ǾƛƭƭŀƎŜǎ Ł ƭΩŜǎǘ Ŝǘ Ł ƭΩƻǳŜǎǘ de la Guyane 
 

- Les français métropolitains dont beaucoup sont employés par les administrations publiques 
 

- Les autres groupes ethniques : Chinois, Libanais, Brésiliens, Haïtiens, Surinamais, Guyaniens, 
Dominicains, Hindoustanis, Javanais... Les raisons de ces immigrations vers la Guyane diffèrent 
ŘΩǳƴ ƎǊƻǳǇŜ Ł ƭΩŀǳǘǊŜ : immigration très ancienne des Chinois pour des raisons économiques et 

                                                           
1
 5ΩŀǇǊŝǎ ƭΩLb{99 Ŝǘ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ Řǳ /ƻƴǎŜƛƭ DŞƴŞǊŀƭ ŘŜ DǳȅŀƴŜ 

Principales localités de Guyane 

Source : www.cartograf.fr 
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ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭŜǎΣ ǊŜƴŦƻǊŎŞŜ ǇŀǊ ǳƴŜ ǾŀƎǳŜ ŘΩƛƳƳƛƎǊŀǘƛƻƴ Ǉƭǳǎ ǊŞŎente, déplacements liés à la guerre 
civile pour les Surinamais, immigration économique en provenance du Brésil voisin, etc... 
 

- Les immigrés clandestins dont le nombre, les origines et les parcours sont difficiles à estimer 
 

- Dans le cas de Saint-Laurent du Maroni il faut également considérer une population issue des 
ŀƴŎƛŜƴǎ ōŀƎƴŀǊŘǎ ǉǳƛΣ ǎƛ ŜƭƭŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŘΩǳƴŜ ƎǊŀƴŘŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ Ŝƴ ǉǳŀƴǘƛǘŞΣ ƴΩŜƴ ŀ Ǉŀǎ Ƴƻƛƴǎ 
marqué la ville dans son héritage urbain et le rapport au fleuve ou à la forêt amazonienne. 

 
Depuis quelques décennies se développe de nouveaux comportements migratoires vers Saint-Laurent : des 
populations attirées par de meilleures conditions de vie et de travail (ƭΩŜȄƛǎǘŜƴŎŜ ŘΩǳƴ ǎŀƭŀƛǊŜ ƳƛƴƛƳǳƳΣ ŜǘŎΦΦύ, 
par les équipements de niveau européen, (hôpitalΣ ƳŀǘŜǊƴƛǘŞΣ ǎŎƻƭŀǊƛǘŞύΣ ǇŀǊ ƭŜǎ ŀƛŘŜǎ ŘΩ9ǘŀǘ (allocations 
familiales, Revenu de Solidarité Active). /Ŝǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ǎƻŎƛƻŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ŘΩǳƴ Ǉŀȅǎ ǎǳŘ-américain 
Ł ƭΩŀǳǘǊŜ ŎǊŞŜƴǘ ŘŜǎ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜǎ ƻǇǇƻǊǘǳƴƛǎǘŜǎ ŘŜ ƳƛƎǊŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ǇŀǊǘ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜ Řǳ ŦƭŜǳǾe. Par ailleurs, en ce qui 
concerne Saint-Laurent du Maroni, cela illustre la complexité ŘΩǳƴŜ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾƛǘŞ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜ ŞƭƻƛƎƴŞŜ 
ǇƘȅǎƛǉǳŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩ9ǳǊƻǇŜΣ Řƻƴǘ ƭŜǎ ǊŝƎƭŜǎ ǎƻƴǘ ƎŞƴŞǊŞŜǎ ǇŀǊ ŎŜƭƭŜ-ci mais sont appliquées au contexte 
économique, environnemental et humain particulier de ce territoire. En parallèle, Saint-Laurent attire 
également depuis quelques années des entrepreneurs motivés par la croissance de Saint-Laurent et les 
ƻǇǇƻǊǘǳƴƛǘŞǎ ǉǳΩŜƭƭŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ ǇƻǳǊ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜs. 
  
/ŜǘǘŜ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ŜǘƘƴƛǉǳŜ Ŝǘ ŎǳƭǘǳǊŜƭƭŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ƭΩǳƴŜ ŘŜǎ ƎǊŀƴŘŜǎ ǊƛŎƘŜǎǎŜǎ ŘŜ ƭŀ Dǳyane et pourrait alimenter 
une vision culturelle du futur développement de Saint-Laurent du Maroni. Véritable melting-pot ethnique, 
cette diversité interroge les dynamiques de brassages inter-ethniques et de dialogue interculturel. Au-delà du 
brassage constaté, on peut se demander si ces différentes communautés parviennent réellement à se 
mélanger ƻǳ ǎΩƛƭ ǎΩŀƎƛǘ Ǉƭǳǘƾǘ ŘΩǳƴŜ ζ juxtaposition » de ces différents groupes. Par ailleurs, il est intéressant de 
ƴƻǘŜǊ ǉǳΩŀǳŎǳƴ ǇŀǊǘƛ ŘΩŜȄǘǊşƳŜ ŘǊƻƛǘŜ ƴΩŀ ǇǊŞǎŜƴǘŞ ŘŜ ŎŀƴŘƛŘŀǘ ŀǳȄ ŞƭŜŎǘƛƻƴǎ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜs de décembre 2015.  
 

2) Entre richesse environnementale et rayonnement spatial international, quel moteur de 
développement pour la Guyane ? 

 

 
La richesse de la Guyane ne se limite pas la diversité socio-culturelle de sa population. Contrairement à 
beaucoup de territoires victimes des dégradations générales de la planète, elle ƻŦŦǊŜ ŘΩŞƴƻǊƳŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ ǉǳƛ 
peuvent la placer comme « territoire moteur » dans la préservation de la planète. Recouvert à 93% de forêt 
amazonienne, le territoire guyanais Ŧŀƛǘ ǇŀǊǘƛŜ Řǳ ǇƻǳƳƻƴ ƳƻƴŘƛŀƭ Ŝǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ƭΩǳƴŜ ŘŜǎ Ǉƭǳǎ ƎǊŀƴŘŜs réserves 
de biodiversité de la planète. Paradoxalement, la Guyane émet plus de CO² que la France mŞǘǊƻǇƻƭƛǘŀƛƴŜΣ ǎƛ ƭΩƻƴ 
tient compte des activités de déforestation. 
 
[ŀ DǳȅŀƴŜ ŀŎŎǳŜƛƭƭŜ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ƭΩǳƴ ŘŜǎ ƎǊŀƴŘǎ ǇƾƭŜǎ ŘŜ ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ ŀŞǊƻǎǇŀǘƛŀƭŜ ƛƴǘŜǊƴŀǘƛƻƴŀƭŜ ŘΩoù sont 
lancées les fusées Ariane, Soyouz et Vega, qui trouvent à Kourou et Sinamary une base de lancement proche de 
ƭΩŞǉǳŀǘŜǳǊΦ 5Ŝǎ ōŀǎŜǎ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ ƴǳƳŞǊƛǉǳŜǎ Ŝǘ ǇƘƻǘƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜǎ ǎƻƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘŞǾŜƭƻǇǇŞŜǎ ŘŜǇǳƛǎ YƻǳǊƻǳ όǇhotos 
satellites, etc). 

Forêt amazonienne 

Source : Parc Amazonien de Guyane 

Soucre : 
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Néanmoins, alors que la richesse environnementale pourrait susciter le déveƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩun tourisme 
spécialisé important et que la base spatiale pourrait être un levier majeur de développement économique, 
aucun de ces ŀǘƻǳǘǎ ƴŜ ǎŜƳōƭŜ ǾŞǊƛǘŀōƭŜƳŜƴǘ ōŞƴŞŦƛŎƛŜǊ ŀǳȄ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴǎ ƭƻŎŀƭŜǎΦ [ŀ DǳȅŀƴŜ Ŝǎǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǳƴ 
territoire en décrochage, en panne de moteur économique et fortement dépendant des aides de la métropole. 

 

¶ Une économie régionale en panne et « sous perfusion » de la métropole 
 

Jusque au début des années 1990, la Guyane a connu une forte croissance économique liée principalement au 
ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŀŞǊƻǎǇŀǘƛŀƭŜΦ 5ŜǇǳƛǎ ƭƻǊǎΣ ƭŀ ŦƻǊǘŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ǘƻǳƧƻǳǊǎ ŜƴǊŜƎƛǎǘǊŞŜ ǇŀǊ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ 
ƴΩŜǎǘ Ǉƭǳǎ ǇŀǊǾŜƴǳŜ Ł ǎǳǇǇƭŀƴǘŜǊ une croissance démographique exponentielle, résultant en un décrochage de 
la Guyane et un retard toujours plus grand vis-à-Ǿƛǎ ŘŜ ƭŀ ƳŞǘǊƻǇƻƭŜ Ŝǘ ŘŜǎ ŀǳǘǊŜǎ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎ ŘΩƻǳǘǊŜ-mer. 
!ǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ ƭŀ DǳȅŀƴŜ Ŧŀƛǘ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜǎ ǊŞƎƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩ¦nion Européenne enregistrant le niveau de PIB/habitant 
parmi ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ŦŀƛōƭŜǎΦ Lƭ ƴΩŜƴ ǊŜǎte pas moins plus élevé que celui des pays voisins du continent sud-américain 
Ŝǘ ŎƻƴǘƛƴǳŜ ŘƻƴŎ ŘΩşǘǊŜ ǳƴŜ ŦƻǊŎŜ ŘΩŀǘǘǊŀŎǘƛƻƴ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜΦ 
 
Ce décrochage économique se traduit également par un taux important de chômage (21,3% en 2013), par la 
part importante des aides sociales dans le budget moyen des Guyanais (en moyenne 20,6% en 2006) et par la 
ǇǊŞǇƻƴŘŞǊŀƴŎŜ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊ ǇǳōƭƛŎ Řŀƴǎ ƭΩemploi, dont la valeur ajoutée représente à elle seule 35% du PIB de la 
Guyane. 
 
[ŀ DǳȅŀƴŜΣ Ŝƴ ǊŜŎƘŜǊŎƘŜ ŘΩǳƴ ƳƻǘŜǳǊ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ŎŀǇŀōƭŜ ŘŜ ǎǳƛǾǊŜ ƭa progression de la démographie, 
pourrait se tourner vers ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘΩǳƴ ƳŀǊŎƘŞ ƛƴǘŞǊƛŜǳǊ Ǉƭǳǎ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ Ŝǘ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ 
ŞŎƻƴƻƳƛŜ ǘƻǳǊƴŞŜ ǾŜǊǎ ƭΩŜȄǇƻǊǘΦ ! ƭΩƘŜǳǊŜ ŀŎǘǳŜƭƭŜΣ ƭŀ DǳȅŀƴŜ ƛƳǇƻǊǘŜ с Ŧƻƛǎ Ǉƭǳǎ ŘŜ ōƛŜƴǎ ǉǳΩŜƭƭŜ ƴΩŜƴ ŜȄǇƻǊǘŜΣ 
la plǳǇŀǊǘ ŘΩŜƴǘǊŜ ŜǳȄ ǾŜƴŀƴǘ ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƳŞǘǊƻǇƻƭŜΦ 
 

Cette situation de détresse économique laisse le 
ŎƘŀƳǇ ƭƛōǊŜ ŀǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ 
économiques informelles et parfois illicites, comme 
ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻǊ Řŀƴǎ ƭΩƻǳŜǎǘ Dǳȅŀƴŀƛǎ Ǿƛŀ ŘŜǎ 
pratiqueǎ ŘΩƻǊǇŀƛƭƭŀƎŜ ǎŀǳǾŀƎŜǎ Ŧŀƛǎŀƴǘ ǎƻǳǾŜƴǘ 
appel au travail de migrants illégaux. Bien que la 
puissance publique tente de combattre cette 
industrie dangereuse (-21% de sites illégaux entre 
2014 et 2015)Σ ŜƭƭŜ ƴΩen reste pas moins présente 
dans certaines régioƴǎ ŀǳ ŎǆǳǊ ŘŜ ƭΩAmazonie. 
 
Dans ce contexte, la ville de Saint-Laurent du Maroni 
présente des singularités qui alimenteront la vision 
ǇǊƻǎǇŜŎǘƛǾŜ ŘŜ ǎƻƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǘ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘΩǳƴŜ 
structure urbaine novatrice, tant dans le processus de 

fabrication bottom-up, en intégrant les habitants très en amont, que dans le maillage structurel du paysage, la 
préservation de la biodiversité et la mise en place de circuits courts. 
 

II- Saint-Laurent, capitale du Maroni 
 
1) ¦ƴŜ ǾƛƭƭŜ Ŝƴ ǉǳşǘŜ ŘŜ ǎŀ ǇƭŀŎŜ Řŀƴǎ ƭΩŞǉǳƛƭƛōǊe régional 

 

¶ [ΩƘƛǎǘƻƛǊŜ ŘΩǳƴŜ ŜȄǇŀƴǎƛƻƴ ŜȄŎŜǇǘƛƻƴƴŜƭƭŜ 
 

Saint-Laurent du Maroni, « /ŀǇƛǘŀƭŜ ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ ηΣ ǎŜ ǎƛǘǳŜ Ł ŜƴǾƛǊƻƴ нсл ƪƳ Ł ƭΩouest de Cayenne par la route 
nationale RN1 le long de laquelle sont situés les principaux centres urbains de la Guyane. La ville se trouve ainsi 
Ł ƭΩƛƴǘŜǊǎŜŎǘƛƻƴ de deux axes majeurs : 
 
 
 
 

{ƛǘŜ ŘΩƻǊǇŀƛƭƭŀƎŜ ƛƭƭégal   

Source : Ministère de la Défense 

{ƛǘŜ ŘΩƻǊǇŀƛƭƭŀƎŜ ƛƭƭŞƎŀƭ   

Source : Ministère de la Défense 
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- LΩŀȄŜ 9ǎǘ-Ouest le long du littoral entre 
Paramaribo, capitale du Suriname, et 
Cayenne 
 
 
- LΩŀȄŜ ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜ bƻǊŘ-Sud : Saint-Laurent 
ǎΩŜǎǘ ŘŞǾŜƭƻǇǇŞŜ Ŝƴ ōƻǊŘǳǊŜ Řǳ ŦƭŜǳǾŜ 
Maroni et non loin dŜ ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜΣ ŎŜ ǉǳƛ 
lui offre des possibilités en matière de 
développements maritimes et de loisirs.  
 
Saint-Laurent est également une porte 
ŘΩŀŎŎŝǎ ǾŜǊǎ ƭΩ!Ƴazonie et les villages Bushi 
Nenge et amérindiens situés plus en amont le 
long du fleuve. 
 
 

 
Dŝǎ мурпΣ ƭŜǎ CǊŀƴœŀƛǎ ŘŞŎƛŘŜƴǘ ŘΩƛƴǎtaller à Saint-Laurent le 
bagne colonial, sur la rive du Maroni faisant face à la petite 
ŎƻƳƳǳƴŜ ƘƻƭƭŀƴŘŀƛǎŜ ŘΩAlbina.  
 
A cette époque, Saint-[ŀǳǊŜƴǘ ƴΩŜǎǘ ǊŜƭƛŞe à Cayenne que par la 
mer et se trouve dans un isolement quasi-complet par rapport 
au reste de la Guyane et à la métropole. Le quartier historique 
construit autour du bagne est le centre névralgique de la ville.  
 
Lŀ ŘŞŎƻǳǾŜǊǘŜ ŘΩƻǊ Řŀƴǎ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ Řǳ ŦƭŜǳǾŜ ŎƻƴŦŝǊŜ ǊŀǇƛŘŜƳŜƴǘ 
à celui-ci une plus grande importance et entraîne un afflux de 
populations, notamment antillaises, attirées par la prospérité du commerce. Dès les années 1930, la fermeture 
ǇǊƻƎǊŜǎǎƛǾŜ Řǳ ōŀƎƴŜ Ŝǘ ƭŜ ŘŞŎƭƛƴ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŀǳǊƛŦŝǊŜ ŜƴǘǊŀƞƴŜƴǘ ǳƴŜ ǘǊŀƴǎŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǾƛƭƭŜ 
qui accueillera désormais plus de populations « du fleuve », amérindiennes et marronnes, et entamera une 
expansion qui ne faiblira plus. 
 
Dans les années 1980, la population de la ville se transforme encore en conséquence de la guerre civile 
surinamaise. Entre 9 000 et 13 000 Surinamais viennent se réfugier à Saint-Laurent, dont la population double. 
Certains de ces nouveaux arrivants sont des amérindiens ou des marrons, dont les villages étaient établis 
ŘŜǇǳƛǎ ƭƻƴƎǘŜƳǇǎ ŘŜ ǇŀǊǘ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜ Řǳ ŦƭŜǳǾŜ ǎŀƴǎ ȅ ǊŜŎonnaître une frontière internationale mais un espace 
de vie sans discontinuité. 
 

 
 

Source : Préfecture de Guyane  
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¶ Saint-Laurent du Maroni, ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ƎŞƻǎǘǊŀǘŞƎƛǉǳŜ ŀǳ ŎǆǳǊ de nouveaux équilibres régionaux 
 

Réfléchir à la stratégie de développement urbain de 
Saint-[ŀǳǊŜƴǘ ŎΩŜǎǘ ǎŜ ǇŜncher sur le cas 
ŜȄŎŜǇǘƛƻƴƴŜƭ ŘΩǳƴŜ ǾƛƭƭŜ ƳƻȅŜƴƴŜ Ŝƴ ǇŀǎǎŜ ŘŜ 
ŘŜǾŜƴƛǊ ŘΩƛŎƛ нлнл ƭŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ commune de la 
Guyane en termes de démographie, devant 
Cayenne. 
 
De 3 000 habitants en 1949, la ville est passée à 
45 000 en 2013 et les projections en prévoient entre 
115 000 et 150 ллл Ł ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ нлол, selon trois 
scénarii

2
  

Devenir la première commune de Guyane en termes 
de population, ƛƳǇƭƛǉǳŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǇƻǳǊ Saint-
Laurent du Maroni de prendre une nouvelle 
ŘƛƳŜƴǎƛƻƴ Řŀƴǎ ƭΩŞǉǳƛƭƛōǊŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭ Ǝǳȅŀƴŀƛǎ Ŝǘ ŘŜ 
redéŦƛƴƛǊ ǎŜǎ ǊŜƭŀǘƛƻƴǎ ŀǾŜŎ /ŀȅŜƴƴŜ ŘΩǳƴ ŎƾǘŞ Ŝǘ ǎƻƴ 
Ǿƻƛǎƛƴ ǎǳǊƛƴŀƳŀƛǎ ŘŜ ƭΩŀǳǘǊŜΦ  
 
[Ŝ {ŎƘŞƳŀ ŘΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ wŞƎƛƻƴŀƭ ŞƭŀōƻǊŞ Ł 
ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ нлол ŀǇǇŜƭƭŜ ŀƛƴǎƛ Ł ŎƻƴŦƻǊǘŜǊ {ŀƛƴǘ-Laurent 
dans son rôle de « ǇƭŀǉǳŜ ǘƻǳǊƴŀƴǘŜ ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ », 
pôle attractif en résonance avec Cayenne et ouvert à 
une coopération renforcée avec le Suriname. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

                                                           
2
 9ǘǳŘŜ ŘŞƳƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ǇǊƻŘǳƛǘŜ ǇŀǊ ƭΩ!FD : Dynamiques démographiques et politique urbaine en Guyane : le 

cas de Saint-Laurent du Maroni, 2014. 
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Le surnom de « capitale du Maroni » souvent attribué à Saint-[ŀǳǊŜƴǘ ǘŞƳƻƛƎƴŜ ŘΩǳƴŜ ǊŞŀƭƛǘŞ ǉǳƛ ŘŞǇŀǎǎŜ ƭŜǎ 
frontières étatiques et inclut dans son fonctionnement le territoire surinamais. A ce titre, Saint-Laurent du 
Maroni se trouve plus proche de Paramaribo par la route que de Cayenne et si ƭŜ ōƻǳǊƎ ŘΩ!ƭōƛƴŀ ǎǳǊ ƭŀ ǊƛǾŜ 
surinamaise du fleuve en face de Saint-[ŀǳǊŜƴǘ ƴΩŜǎǘ Ŝƴ ǊƛŜƴ ŎƻƳǇŀǊŀōƭŜ ŀǾŜŎ ŎŜǘǘŜ ŘŜǊƴƛère en termes de 
population (4 000 habitants)Σ ƛƭ ƴΩŜƴ Ŝǎǘ Ǉŀǎ Ƴƻƛƴǎ ŎŜƴǘǊŀƭ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŞŎƘŀƴƎŜǎ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜǎ Ŝǘ est, de fait, 
totalement intégré au bassin de vie de Saint-Laurent.  
 

 
 
Saint-Laurent est une ville-fleuve et sa vie est donc rythmée par le Maroni Ŝǘ ƭŜǎ ŞŎƘŀƴƎŜǎ ǉǳƛ ǎΩƻǊƎŀƴƛǎŜƴǘ ŘŜ 
ǇŀǊǘ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜ de celui-ci. La frontière, ici ƛƴŦƻǊƳŜƭƭŜ ŜƭƭŜ ŀǳǎǎƛΣ Ŝǎǘ ŘŜ Ŧŀƛǘ ǊŜǇƻǊǘŞŜ ƭƻƛƴ Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜǎ ǘŜǊǊŜǎΣ 
ǎǳǊ ƭŀ ǊƻǳǘŜ ŘŜ /ŀȅŜƴƴŜΣ ƻǴ ǎΩŜŦŦŜŎǘǳŜƴǘ ƭŜǎ ŎƻƴǘǊƾƭŜǎ ŘΩƛŘŜƴǘƛǘŞ ǉǳƛ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ŎƻǳǊǎ Ł {ŀƛƴǘ-Laurent.  
 
tŜǊǎƻƴƴŜǎ Ŝǘ ƳŀǊŎƘŀƴŘƛǎŜǎ ŦǊŀƴŎƘƛǎǎŜƴǘ ƭŜ ŦƭŜǳǾŜ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ Ŧƻƛǎ ǇŀǊ ƧƻǳǊ Ŝǘ ƭŜ aŀǊƻƴƛ ǎŜ ŎƘŀǊƎŜ Řŝǎ ƭΩŀǳōŜ ŘŜ 
nombreuses pirogues effectuant des allers-retours incessants entre les deux rives. Les habitants de Saint-
[ŀǳǊŜƴǘ Ŝǘ ŘΩ!ƭōƛƴŀ ǘǊŀǾŜǊǎŜƴǘ le fleuve pour des raisons diverses : achat et vente de marchandises, 
ǎŎƻƭŀǊƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩŜƴŦŀƴǘǎ ǎǳǊƛƴŀƳŀƛǎ Ł {ŀƛƴǘ-Laurent, attrait surinamais pour les équipements de santé côté 
français, habitants Bushi Nenge ǉǳƛ ǾƛǾŜƴǘ ŘŜ ǇŀǊǘ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜ Řǳ ŦƭŜǳǾŜΣ ŜǘŎΧ 
 

 
 Crédits : Marten Schalkwijk 
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La majeure partie de ces voyages se fait de manière informelle via des pirogues ƳƻǘƻǊƛǎŞŜǎΦ .ƛŜƴ ǉǳΩǳƴ ōŀŎ 
ŜȄƛǎǘŜΣ ƭŀ ƴŞŎŜǎǎƛǘŞ ŘΩŜŦŦŜŎǘǳŜǊ ŘŜǎ procédures de visa onéreuses, de se conformer aux obligations liées aux 
voyages internationaux et la relative lenteur du bac ǇŀǊ ǊŀǇǇƻǊǘ Ł ƭŀ ŦŀŎƛƭƛǘŞ ŘΩƻǊƎŀƴƛǎŜǊ une pirogue « à la 
demande », découragent la majorité des voyageurs. 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

/ƻƴŎŜǊƴŀƴǘ ƭŜǎ ōƛŜƴǎ ǉǳƛ ǎŜ ǾŜƴŘŜƴǘ ŘŜ ǇŀǊǘ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜ Řǳ ŦƭŜǳǾŜΣ !ƭōƛƴŀ Ŝǘ {ŀƛƴǘ-Laurent offrent des produits 
complémentaires. Ainsi, de nombreux surinamais aisés traversent le fleuve pour se procurer des produits de 
meilleure qualité et des biens de luxe difficƛƭŜǎ Ł ǘǊƻǳǾŜǊ ǎǳǊ ƭΩŀǳǘǊŜ ǊƛǾŜΦ 5e nombreux habitants de Saint-
Laurent du Maroni se rendent à Albina pour trouver facilement et à moindre coût όǇǊƻŦƛǘŀƴǘ ŀƛƴǎƛ ŘΩǳƴ ŜŦŦŜǘ 
ŘΩŀǳōŀƛƴŜύ des matériaux de construction et des biens de première nécessité sans avoir besoin de les faire 
acheminer depuis Cayenne. Néanmoins, des relations de concurrence existent également Υ Ł ǘƛǘǊŜ ŘΩŜȄŜƳǇƭŜΣ 
les bananes venues illicitement du Suriname via Albina concurrencent les bananes guyanaises vendues à un 
prix plus élevé sur le marché de Saint-Laurent. 
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Au regard des échanges intenses qui se font de paǊǘ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜ Řǳ ŦƭŜǳǾŜΣ ƭŀ ǉǳŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘΩǳƴ 
pont se pose et des études sont en cours pour déterminer sa faisabilité. ! ƭΩƘŜǳǊŜ ƻǴ ƭŜǎ ŀǳǘƻǊƛǘŞǎ ǎǳǊƛƴŀƳŀƛǎŜǎ 
souhaitent porter leur attention ǎǳǊ ƭΩest surinamais, sur ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩ!ƭōƛna et son désenclavement 
όƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Ǿƛŀ ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǊƻǳǘŜ ƧǳǎǉǳΩŁ tŀǊŀƳŀǊƛōƻύΣ ƭΩatelier ǎΩƛƴǘŜǊǊƻƎŜǊŀ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƭŞǎ ŘΩǳƴŜ 

Entre 2008 et 2010 on 
dénombrait environ 
120 pirogues actives 
qui transportaient 
près de 410 000 
passagers par an 
contre 6 000 
passagers pour le bac, 
qui effectue souvent 
ses voyages avec un 
taux de remplissage 
de 17%. 

 

Le bac La Gabrielle et pirogues informelles 

Crédits : Ateliers de Cergy 

 

Débarquement des pirogues à Albina 

Crédits : Ateliers de Cergy 

 

Marché de Saint-Laurent 

Crédits : Ateliers de Cergy 

 


